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1. / DEUX FICTIONS DANGEREUSES :

a) Du socialisme utopique :

1 - Vulgate marxiste

Mode préscientifique, pré marxiste

2 - Rêves contre science ?

Utopie d’Owen, de Fourier, Scientificité de Marx ?
Exemples du dépérissement de l’Etat, du rôle révolutionnaire de la
bourgeoisie, de la fin de l’histoire…

 b) Du libéralisme utopique

1 - Bentham penseur de cette religion

2 - Philanthrope en morale : animaux, esclaves, homosexuels…

Théorise les fins hédonistes : « le bonheur universel »

3 - Penseur disciplinaire en politique

Théorise les moyens :
L’économie libérale pour produire une société harmonieuse

2. / ETAT DES LIEUX :

1. Capitalisme = paupérisation :

Travail des femmes et des enfants
Prostitution
Alcoolisme
Manque d’hygiène
Mortalité des enfants, des mères en couche
Pollution au charbon
Démographie galopante

2. Solutions à la paupérisation :

a) Libérale pour Bentham – Smith, Ricardo ...

b) Socialiste pour Owen, Fourier, Marx, Cabet, etc.

3. / LA MECANIQUE LIBERALE :

a) Manuel des sophismes politiques (1824) et Tactique des assemblées législatives (1822)



Démontage des sophismes
Dont le « sophisme de la marche graduelle »
Critiqué pour les socialistes, pas pour les libéraux…

b) Régulation naturelle du marché :

Emulation + concurrence + ordre naturel
Non intervention de l’Etat et du gouvernement
Pas de taxes, d’impôts sur les bénéfices

c) Production des richesses pour le plus grand nombre

Le libéralisme économique ?
Le bras armé de la déontologie utilitariste.

d) Paralogismes et axiomes fautifs :

1 - En éthique :

La préférence naturelle du bien être

2 - En politique :

La richesse des nations génère la richesse des nationaux.

e) Le réel prouve le contraire, voir la paupérisation

4. / ORIGINE DU PARALOGISME :

a) Permanence du modèle théologique :

Théodicée, plan de Dieu, économie du négatif dans le positif.

b) La « main invisible » d’Adam Smith, La Richesse des nations (L. IV. Ch. 2).

5. / LE PROBLEME DE LA PAUVRETE :

(Cf. La solution de Swift)

a) Le second livre de Théorie des peines et des récompenses recycle le Manuel d’économie
politique.

b) Note de Dumont :

La pauvreté, indépendante du capitalisme libéral.
Le capitalisme réduit la misère et ne l’augmente pas.
«La pauvreté n’est pas une conséquence de l’ordre social mais un reste de l’état de
nature ».
« La richesse est une création de l’homme ; la pauvreté est la condition de la nature »
Travail et péché originel.

c) Solutions à la pauvreté :

« Laisser faire », Théorie des peines.

1. Produire



2. Consommer
3. Eloge du luxe
4. Pas de salaire minimum, l’indexer sur la production et le

mérite
5. Plus de travail pour plus de productivité
6. Plus d’échanges
7. Plus d’émulations par la concurrence
8. Plus de profits
9. Supprimer taxes

10. Abaisser les taux d’intérêt pour favoriser l’investissement
11. Réduire les impôts au strict nécessaire
12. Réduire les jours de congé
13. Affiner la division du travail
14. Enfants, femmes, vieillards, valides, invalides : tous au travail.

La pauvreté disparaîtra logiquement
Apparaîtra alors le bonheur du plus grand nombre

d) Deux exemples :

1 - La mondialisation :

Coûts moindres ici, faillite là
Oblige à repenser la production
D’où bénéfices in fine.

2 - Le chômage :

Ne dure pas longtemps
Oblige à la flexibilité, à l’adaptabilité
On trouve du travail ailleurs :

Dans les nouvelles branches de la production repensée.

6. / L’UTILITE CONTRE LES DROITS :

1. Contre l’égalité des droits
2. Contre l’imprescriptibilité de certains droits : la liberté
3. Contre les droits de l’homme
4. Contre le droit de résistance à l’oppression
5. Contre le droit d’insurrection

Le droit et la loi entravent l’économie

7. / UNE POLITIQUE DISCIPLINAIRE (1) : LE REGISTRE ET LA DELATION

« Situations des indigents » (1797) devient « Esquisse d’un ouvrage en faveur des pauvres ».

a) Projet d’un registre :

Age, situation, qualité des pauvres
Capacités : jeunes/ vieux, forts/faibles, femmes/enfants, valides/invalides…
Force potentielle

b) Attribuer un travail à chacun



c) Conduire au poste de police le mendiant dans la rue

Coucher son identité sur le registre
Rétribution du « délateur » qui maximalise l’utilité communautaire.
Seuls ceux qui ont à se reprocher le craignent.
La délation ? Le salut des pauvres gens.

d) Criminalisation des pauvres :

« Les riches sont le petit nombre et commettent rarement des crimes : les pauvres sont
la multitude et les délits les plus fréquents sont dus à l’indigence »

e) Conséquences ?

1. Agir sur l’économie ?
2. Faire reculer la pauvreté ?
3. Non : enfermer.

8. / UNE POLITIQUE DISCIPLINAIRE (2) : LE PANOPTIQUE

a) Le panoptique : quintessence du régime disciplinaire libéral.

b) Objectifs : dresser, redresser, soumettre, infliger la discipline.

c) Quid de « la bienveillance effective positive ou négative » ?

DU PANOPTIQUE :

1. Se rendre maître et possesseur des hommes.
2. Intéressant pour les meneurs d’hommes.
3. Maximum d’effets avec économie de moyens.
4. Une idée architecturale.

Un bâtiment contrôleur emboîté dans un bâtiment contrôlé.

a) Bâtiment circulaire

b) Tour en son centre

c) Cellules séparées par un vide

d) Chaque étage de la tour :

Un inspecteur, sa famille : vit là en permanence.
Voit tout (jalousies) entend tout (tuyaux).
Même absent, on doit le croire présent.

5. Objectifs ?

a) Réinsérer les délinquants

b) Dissuader

c) Fabriquer des « hommes nouveaux ».

« Une soumission forcée amène peu à peu une obéissance machinale ».



d) Le panoptique ?

Réalise « la discipline pénitentielle ».
Une machine à produire de l’ordre libéral

e) Gestion privée du panoptique

Le fonctionnaire public n’est ni zélé, ni rentable
La prison ne doit pas coûter à la société

f) Les prisonniers :

Tête rasée
Chemise claire, manches dissemblables
Eau courante et sanitaires
Régime alimentaire sévère : pas question que le pauvre désire la prison
Repas brefs
Travail, repos compté
Loisir : roue comme un animal en cage.
Edification spirituelle le dimanche

g) Contrôles mutuels (cf. Godwin)

1 - Répartition en groupe à dessein

2 - L’inspecteur surveille prisonniers et gardiens

Les gardiens surveillent les détenus
Les détenus surveillent les détenus

3 - L’inspecteur est surveillé par le peuple

Qui peut intervenir à tous moments

4 - Le peuple - « grand comité public » - examine les comptes

Et peut démettre l’inspecteur
Chacun est un maître, à condition d’être un esclave.

h) Extrapolation du « principe panoptique »

Prisons donc, mais casernes, hôpitaux, manufactures, écoles…
Paradis libéral…

Nous y sommes encore…
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